
il» EAU DE TOILETTE DU CONGO 
f"auf là blancheur du teint, la beauté du visage, 
î.a douceur de là peau. 1> jeunesse des traitai 
son feftteat il.'-, sou parfum bûret frais 
tllianiieiit les délicats, qui loua eu font usage. 

Victor Vuissicr, créateur t'a SacoutJm COHÇO. 

CHROWIOOE LOCALE 

L a fête j u b i l a i r e rie M. le doyen de Sa in t -
M a r t i n . — Noua apprenons arec plaisir que la pa-

Saint-Marliu va prochainement célébrer la tète 
semi-jubilaire do M. le chanoine Berteaux, son doyen. 
M. la doyen Berteaux a été installé « Saint-Martin le 
HP Juin 1867. t 'nç iBtiaàB solennelle aura lieu le W 
juin prochain, à 10 heures Ipr: 

l à l ^ s trm-vntt-K jj y, marquantes ce notre concitoyen, 
.•i. Anaàote Cordonnier, viennent de recevoir une dis-
Hnrtton qui appelle une fois i!>' plus l'attention sur 
les vastes cultures do fruits forcés qu'il a installées 
dans le nord de la France. La Société nationale d'agi i-
culture de France, sur la proposition tîe la section 
dàà issllui'ui spéciales, lui a deeerné, dans > séance 
du 1er juin, une médaille d'or à l'efllgie d i '1;-. i. ;• de 
Serres, [our l'ensemble de se< travaux. 

L a t a x e munic ipa le s u r les chiens . — Le_ rôles 
primitifs de la taxe municipale sur les chiens sont 
mis en recouvrement à partir île ce jour ; 1 •- contri
buables qui y sont repris sont tenus d'en acquitter le 
•Matant sous peine uét ro poursuivis par tout les 
voies de droit. 

Les demandes en décharge ou en rédm ti ai doivent 
être adressées à M. le Préfet du Nord dans on délai 
de trois mois à partir «lu présent avis. 

Nécrologie, — On annonce la mort, dans sa 
soixante-septième année, de M. Octave Pàrsy, repré
sentant de eommerce de la maison ( .oiirmont frères, 
tlémeuéant rue dos Chemins de Fer, 33. Ses funé
railles auront lieu •• sajnfei W courant) à 9 h< tpt) 
en l'église Notre-Dame. 

— On annonce également la mort, dans sa eui-
quante-quatriènte de Mlle Céline Bernaert, demeurant 
rue Decrétne, 107. Ses funérailles auront lieu le sa-
medi 19 dudiî mois, à 9 heures 1(2, en l'église Ste-
Ëlisabeth. 

Crol*. — C* l'inx iiinlaih. — Mercredi malin, un ras-
si-iiiiiii'ineiil considérable s'était formé près de la Crolx-
Blanche autour d'un homme d'une ciiicpian-aine d'an
nées, nui déclarait être malade: il n'avait pas mangé, 

• |.mrs. 
Les (lers-juues qui I enb. in,;c:.l prenaient pitié de lui, 

•l lui faisaient i aumône. Il avail ainsi il 'jâ rt • >lté 
de trois francs. .; iaui soudain arriva !•• garde-cham| 
Ire. La vue de I a,wiil rétabli! imn.-édi.i'.eu 
malade i|Ui i'es«piiva à toutes jambes. 

grandes difficultés à s'emparer de l'individu qui leur 
opposa la plus vive résistance, en leur adressant les 
plus grossières injures. 

A son arrivée au poste, ce malheureux, élait affreux 
à voir : il avait fait plusieurs chutes et avait tout le 
côté droit de la dgure horriblement tuméfié et cou
vert de sang cailié. L'arrestation a été maintenue. 

[<rolioncée. Quant à Lcelereq, le domestique, il est ac
quitte. 

On le voit, le_ tribunal n'a pas fait droit à la demande AUX FABRIQUES PARIS EN U S 

eut le 

Lanaoy. — t'a nrfideM. — Mercredi nprès-inidi, ui 
lomestique de ferme suivait la route de Lonno) à Itoubaix 

La s r é v e de l a Société anonyme. - Rien de 
sjssssji dans !a situation. Mardi et uiercredi matin, 
vers neuf heures, deux délégations deeinq nouveaux 
membre. , représentant les cinq catégories de mé-
tssaa, a» aosrt présentées à la fabrique, rue de Sou-
bise ; il leur a été fait la même réponse qu'à celles 
des jours précédents. Aucun incident à signaler ;'i 
l'extérieur. 

Une escroquerie .— Il y a quoique temps déjà, un 
chiffonnier de la n w des' Arts, Justin Bsosnmaert, 
originaire de (iand, avait loué pour son eommerce 
une petite voiture à bras à .M. Charles Marote, carros
sier, rue Chapelle-Guette. 

Mardi matin. M. Marote, ayant besoin du véhicule, 
le réclama à .-on locataire, mais celui-ci dut avouer 
qu'il ne l'avait plus en sa possession. 

M. Dandé, commissaire du 1er arrondissement, 
informé de estta escroquerie, ni comparaître devant 
lui le chiffonnier, qui déclara avoir vendu la voiture 
à a i serrurier de Croix, avec différents objets pro
venant de son magasin. 

Justin EUomtnaerl a été maintenu en état d'arres-
tation. M. Marotte lui réclame 130 l'r. pour le pria de 
son véhicule. 

t î n scrftve accident . — 1 >i accident s'est produit 
hier dans la journéed ms une usine du quart ici- Sainte 
Fnsibcth. 

Ues ouvriers étaient occupés à monter un arbre de 
transmission d'un poids d'environ MM kilogratnuM s. 
Le directeur assistait i l'opération. 

To a H aasa* la lourds pièce, montée par des i 
É % m o i n s de hauteur Vint à céder ••; ledirecteur 
reçut une partie de tarira sur la «Me qui fut gi ii ve-
ment blessée. 

La pièce obliquan! n'avait qu'efllcuré la tête. 
L'n médecin a prodigué ses soins au blessé qui a 

été transporté ensuite en voilure à son domicile. Son 
sssa est grave. 

Un conseil ler munic ipa l de R o u b a i x a u vio
lon. — Mous avoua relaté sous ce titre un incident 
survenu dimaiH ho-oir , rue de l'Alouette, â la suite 
duquel M. Chartes Stienne, conseiller nuinicipaL eue 
nous avons désigné pur une initiale, a été amené au 
jioste de la rue lies Arts, puis rends en liberté quel
ques instants plus tard. 

Le rapport fait par les agents Ducatez et Caulier à 
M. le coiniiassau-e central eonlredit plusieurs point i 
des renseignements qui nous ont été donnés. 

Voie! la version de ces agents : 
M. Andrianne. représentant en métallurgie.dei t u-

naat r u e de l'Alouette 8, où sa dame exerce le eom-
ssBNe de mercerie et de mode.-, se trouvait sur le 
seuil de sa porte, en compagnie d'une de ses liiles. 
Madeleine, âgée de douze ans. lorsque deux individus 
s'arrêtèrent vis-à-vis d'eux et adressèrent à celle en
fant des propos indécents. 

M. Andrianne.les pria polimenl de s'éloigm r. mais 
an même moment il recevait en pleine poitrine plu
sieurs coups de tète, puis les deux chenapans prircnl 
la fuite. 

Les agents qui se trouvaient non loin de là se mi
rent a leur poursuite et parvinrent à arrêter l'un 
d'eux, nomme Théophile Huas, âgé do 19 ans, ralta-
el.eur. demeuianta l'Ours, rue .l...-; . u ;, au I 
pers, ' i i il s'était réfugié. 

rendant que les agents prenaieul les nom4 et n i;i-
lilés de Huss, un rassemblement de plus de 
cents personnes s'était formé et les agent- avaient 
peine a faire leur service. 

Ducasas, roulant faire circuler le public, re]i m -a 
un peu de la main ceux qui étaient trop pie- de !• ur 
groupe. C'est alors que Ch. Stienne, qui se trouvait 
SBasa la foule, lui cria : -Vous n'eu feriez pas autant 
denioi, car j e me chargerai de votre atfairo -, puis 
il invitales témoins de cetl t scène i ne pas •! li
gner. 

Les agents ne savaient à qui ils avaient art lire et 
prièrent Stienne de se retirer, mai- celui-ci refuss : 
c'est alors qu'il fut conduit, avec l'individu arrêté, 
au poste de la rue des Arts ; c'est là qu'il fut fouillé et 
qu'on SUt qu'il était conseiller municipal. 

Il fut immédiatement relâché, 
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Une inc royab le a v e n t u r e . — On n'a eertaine-
inenl pas oublié le récit que nous avons fait,- il y » 
une dizaine de .tours, -ou- cette rubrique, d'un hom
me trouvé sous un train de manœuvre, à la barrière 
du Tilleul, vers i l heures i[2 du soir. Ce n'est que 
mercredi, dtuis lu matinée, que M. Villon, commis
saire du Se arrondissement, a pu obtenir des rensei
gnements complets sur eelio étrange histoire, don; le 
héros, coiiunr. i>ous ravin-.-.m déjà, s'appelle Louis-
Charles Deffrennes. 

Il est né à Hulst (Belgique), i.- fît octobre iSôii. Son 
père ;i travaillé à Lau-.ve où l'un de Seà Irères est 
cabaretier. Le jour de son aecidi nt, ii était ellctore a 
Lauwe à 8 heures du soir. Coniinent est-il venu à 
roui-coing i II ne pourrait le dire. B seranpeuC seule

ment avoir vu In locomotive s'avancer sur lui et avoir 
été violemment jeté eu avant.. . 

A partir de ce moment il ne se souvient n 'a- abso
lument de rien. 

Il est encore à l'HôtebDieu et porte toujours le | 
bras enéeharpe, par suite de la fracture intra-eapsu-
laire a I épaule gauche. Ses explications ne sont pas 
toujours bien nettes, bien précises; mais son état de 
santé est aussi satisfaisant que possible. 
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liiiiuiJi: lui: Au RKD Ii. I! ifX. — At'IS («ILiTITT dans le 
Journal de llouliaix (Uraml i éditina) bus Ii I 

Une lâche agression. — Mardi, , :":' : uduujt, M. Du-
linis. cultivateur an liuiiM-a» du Viiioal, s'en retouruail 
chez Pu. Près du uavé des Ball.His il fui terra**! par 
trois individus ip ; le roui tMit .:• coups il i pied el de 
coupa de p ine. •<• Duh lit • iu!nl leur fa ri 
raisoa, mais plus il iiiiplnrait leur pitié, plus se; lâches 
agresseurs l'accablaient. Ce n'est qu'après a1 'ii' frappé 

tir .. 'pendant ]•-.-'• deeinq ininntes qu'ils l'abau-
donu e :. et prirent la fuite a travers CIIBIIIIM. M. ir.i-
!i :;- . „..-:.; son domicile taul bieu que mal, la II if une 
louii eusaiiglaiitée Mercredi malin il a p irt" plainte à 
'•:. Il ..anl. coiniuissaire t!-' police. 
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XJn aecldent. — Mardi après midi, plut 
l'anius lient à .i-ii-- •• .-m saut 3e mouton, an 
: i;.. Tout i coup, l'uu d'eux, le nouii'i^ '• 

n •:• -.c. à.- '• de 12 ans, manqua s ai élan et 
••• i (-erse. Kcsullat . i' - • cassa !•• liras d 
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Dégâts dan» les récoltes. — Nias sommes arrivés au 
momctil -a les Dçamiiis foui laut de tort aux cultivateurs: 
mardi après-midi. M. IJV. nie, cultivateur el cabaretier à 
l'K;iine,a porté plainte contredouj éi oliers de 7 à s ans. 

ni de lui arracher plus ds -'SO «choques» de 
pommes é" terre, ce sont : Julien Vcrhulst, derneuranl 
« '•;' <..'• -i; hardi •» à Wattrelos, el Albert Verbru!?!re. de 
Tourcoing, à l'Epine. 

Le g roupe de « l 'Année c'e l a T.oi.-c •• a Tosir» 
coing. — Noua avons ] • " ' • , • n si n tel i] ;, du -1 '•• r-
be groupe du sculpteur Cmisy, i'Arnire L; te, 
qui constituait incontestablement ie piiueipaï r.'.lrait 
(te l'Exposition de la Société r.rii-t; 
Tourcoing. La maison Sus*-» frères 
édité ce remai-qqable nionument, in 
roentspatriotiques les pins •'••-...-•••s. 
id-'-e de l'exposer à Tour < ing, dan 
i'it'ôlel-de-Vi!le, où il . .-: l'ol el di 
li'-s nombreux visiteui-j. 

En réponse aux demandes qui lui sont arrivées de 
divers col'-s, la maison Susse informe les amateurs 
d'aï t qu'elle met en vente, séparément, des personna
ge- qui figurent dans le monument de « l'Armée de 
la Loire «, ainsi que îles groupes de deux ou trois 
sujets. C'est ainsi qu'on admire, sous le titre de " Pa
trie - le merveilleux porte drapeau, si fièrement cam
pé; et, sous le litre de « Défense du Drapeau » le 
même personnage, avec, à.sa droite un chasseur, et 
à sa gauche un cavalier dont la monture vient d'être 
mortellement frappée. 

Pour tous renseignements, et les photographies 
concernant le groupe, on peut s'adresser au concier
ge de l'Hôtel de ville. 
V La maison Susse, 31, plaeede. laJBourse, profite de 
l'occasion pour annoncer qu'elle vient d'éditer la 
Jeanne d'Are devant #; » iuoet du maître Barrias, 
dont notre rédacteur artistique a parlé dans son pre
mier article sur les Salons de Paris, la délicieuse 
Wiffiion de.Mengin ainsi que le rhamiaut Volière 
Enfant, l'oeuvre si populaire doGaudez. 63050d. 

de fraude à compétence prévôtale susceptible d'entraîner 
des peines 1res sévères parce qu'il n'est pas démontré 
que les délits aient été commis par une compagnie de 
plus de six personnes ou aient été commis à l'aide de 
véhicules. 

Kn conséquence, la peine à appliquer est moindre : 
e! l'amende est seulement de la valeur de la marchan
dise. 

(luant aux deux procès-verbaux qui avaient été atta
qués par la défense comme entachés d'irrégularité, ils 
sont jugés valables; parce que pour le premier procès-
verbal dressé chez Vaiicommerbefce, il l'a été dans le 
rayon frontière voulu, et pour le second, dressé à Croix, 
ii y a lieu de considérer la gare de Croix-Wasquebal. là 
• ni les marchandises ont été saisies, comme un écart, ou 
hameau en de: ors de l'agglomération. 

D'autre part, ii n'y a pas lieu de comprendre parmi 
les marchandises fraudé:'-, tous le- poivres qui ont été 
expédié» de Itouiiaix (ville de plus de deux mille aines) 
t'iniit un état avait été dressé : il n'y a lieu de retenir 
leur l'application de l'amendeque ceux qui ont été réel-
• IIIeut saisis ou qui ont circule dans une commune dej 

" n„ '. "n i inférieure à deux mille habitants. 

malin ds janvier, étaient chargé! ne .. ' 
Après la lectured> ce Jugement, certaines ^ c r a o P n ?f | 

qui semblaient être venues pour connaître le résultai 
cette affaire,quittent la salie d'audience pendant qu'un' i 
c amène à la maison d'arrêt, Achille et l i - i r Yaucommer- i 
; ke, qui se retirent l'air inorne. Mme Vancoinmerbcke j | 
a aussi l'air fort attristé. ' i 

Quant à Leclereq, quoiqu'il ne paraisse pas d'un ca-! ' 
ractùre fort exubérant, il e : facile de lire sur sa physio- ! et Service 
noniie la marque d'une grande satisfaction. 

(6, RUE DU VIEIL-ABREUVOIR, 16, R O U B A S X 

S P É C I A L I T É I D 3 E B L A I S T C 

T R O U S S E A U X & L A Y E T T E S 
Fabrique de Lingerie et Broderie à la main, à Remiremont :Vcsges) 

Immense assortent dp Lingerie fine tour Trousseaux et Lay:i!;s 
Choix considérable d'articles pour enfants, tels que : R o b e s b l a n c h e » » et coule-.{•<->. I t o u t l -

i e t t c M , P S I I M S U S I cachemire cl piqué, R o b e s d e b a p t ê m e , t l i a p e a u » . i S o i t i i e t H . 
T n b l î e i » , elc. 

RIDEAUX EN TOUSGENRES 
S p é c - i a l i t ^ d e I . i n j r e b r o d é à ls» m a i n . — Grand assortiment de F I R A P S e l 

T A I E S b r o d é s . — PRIX EXCEPTIONNELS. — U r o d e r i e s e n t o u s g e i i - .. 

DÉPÔT DE TOILES DES VOSGES ET LINGE DE TABLE, garantis à l'iisap 
CHIFFRES ET BR DEM* S A FAÇON 

Maison reconnue pour Tendre e u f i ô r c m e i i t d e c o n f i a n c e les articles les p ! u s •oisraséss et 
les m i e u x s t s . s o c t î s . à des conditions de bon marché exceptionnel. 

Chemises pour lionnes et jeunes gens toutes fa tes et sur mesure 
PRIX-FIXE MARQUÉ EX CHIFFRES CONNUS 

R O U I Î A I X , \ « , R u e d u A ' i e i l - A b i - r u v o i r , 1 6 . R O V B A I X 

tenue 
i ranl. à '.< heun s. en l'église ^aiide-F.li..„. 
i L'assemblée a la maisou mortuaire, cher, sa-'11"- rue as la 
Tuilerie, ::i'.. 

Les amis eteonnaissances de la famille Octave PA),W (ie Lille, 2 , 
I'UKS LA OKANHE-I LACE 

TOURCOING 

Arrestation de quatre fraudeurs 
nuit, le sous l.r .'.ulii . in •;>•• et le pré| 
•er\ ice rue Hoyale.à eu\irou 800 mc-tre 
arrêté les i.a mu - Perdinaiid Cailli-ux 

l Julien - ni à ltouliaix.il-:•'.•', boil 
d'un-.! valeur 

•il. 

.Mardi, vers n 

•an •".:' rail 
taieulporli 

il'aiiuniv des <!e provenance étrangèreet 
le 7a fr. 

Un acte de mauvais gré. — il s individus iv 
incouuus oui r. • att i• > -11 UN champ de p mimes ! i ti 
ajiii.i. h aaut à H. l-i.:>ai'!. fermier au liami a du Plu 
On attribue cel 'te à une veugeauce jiarliculière. 

P s s a l w . — ( . R . 1 . \ D I I O T K L F R A S C A T I 
recDininaiidé aux familles Roubaisiennes et Tour-
quennoises. Maisou de 1 " onlre, i l . nie Vivienne 
(entre la Bonrs <•! les grands boulevards), L. QVÈSBR. 
propriétaire. 6ï5C0 

Une r i x e a u P i l e . — Mercredi, vers neuf heures 
et demie du soir, dans le quartier du Pile, un ras
semblement considérable s'était lui nie près d'un esta
minet. 

Cinq ouvriers, qui s trouvaient dans cet estami
net, eurent entre eux une discussion, lieux sortirent, 
et furent bientôt suivis [»ar les trois autres, qui les 
insultèrent. Les deux premiers voulurent protester; 
mais l'un des agresseurs les terrassa. Puis s'empa-
ranl d'un couteau qu'il avait en poche, il voulut les 
frapper. Les deux ouvriers se défendirent energiqua-
ment el ne furent blessés qu'aux mains. 

L'agresseur prit bientôt la fuite suivi par les deux 
ouvriers. 

On ignore ce qui s'est passé ensuite el si plainte a 
été portée. 

Un accident r»e d» Coq-Franj-ai» — Mi r 
vers huit heures, un ouvriers" rendstt à son d< 
ra ras inl par la ru» du l'.oi| l'r.uiçais. Toul à coup il 
aatlacontre un uni et tomba ; dans u chut-' ii s'est 
fraetaré le genou droit. Des passants t'out conduit eues 
lui. 

Chevaux emportés. — L'n accident de voitur • qui au-
pu avoir I--s suites(rraves, s. i produit mercredi matin, 
a di\ heures et detnie. boul >ard de Paris : U. Uecastel, 
eourMsr en Mues, suivaH, eu cabriuset, le boulevard de 
Paris; arrivé à iiaulcur de la rui Vauban, leclie .1 s'em
porta; i ce iii<iiii>-ut an Jeuneftarçoa d'une dizaine d'au-
n-es. qui traversait la chaussée en' coursât, butta contre 
sa gravier et tomba i I m. GO de distance lu 
il s'est relevé aussi lot et n'avait sue linéiques e#ratigua-
rea sans imn-irluicc. liuaiit à l'équipage, il a subi qui I-
quesavanes; la cheval, après avoir parcouru an fralop 
une partie du boulevard, s'est abattu, projetant le o u 
d i t s u i ssa h- toi; M. Berastal, qui avait une luxation dn 
liras aaueàja, • pu néanmoins continuer sa route en voi
lure. Ce dnuble accident n'a lias eu heureusement de 
grandes conséquences, car on aurait pu avoir àdéplorer 
un malheur. 

Chronique religieuse.— Chapelle ds la Visitation 
Sainte Marie, boulevard de Strasbourg. Samedi S5 fèli du 
sacré-Cicur de Jésus. Messe â c heures avec exposition 
du Saint Sa -renient: messe soieunelle à 7 heures: a '; h. 
^\i salut avec -ercam aar le It. Père Richard, de la com-
pannie de Jésus. Le Saint-Sacrement sera expos»' toute la 
journée. 

Le* épaves d e l à rue. — lue i,cadre a été t-
ur la rota publique et déposée au commissariat e 
iar Mlle Mari-- Devries, piqurière. 

m vie 
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A propos d u n e expulsée. — Nous avons annoncé 
luer rsrrsstauon d'une femme Marie tioppens, c\JI;i-a-i-
lie fraare. Klle était revenue à Kouhaix, rue de la 
sous le nom ds Marie l'oupé. Klle a>ait été arrel. een uo 
Ire viiie le iS iuillel It.'ai. rue de Wagram.pour - ol d'une 
- IUIIII" «le -Mi francs cl de t.ijoux. Le tribunal 
lioim I de Lille l'avait condamnée de ce chef à huit aa ; • 
d'iuiuihuaaasuiiat : «pn i avoir subi sa peine i la nial-
...:i d arrêt de Douai, elle avait été reconduite à la fron
tière le i l avril MM. OH voit qu'elle n'est psa 
longtemps eu BetgkpM — coinuie beaucoup d'autres ex-
pulsés d'ailleurs. 

'j-. ' O " C m O O TJSTGlr 
A propos de PJ.D. de l 'Usine. M. Louis Tiber-

gbien-Motte nous prie d'insérer Ja lettre suivante : 
« Monsieur le Directeur. 

• Je MUS serais reconnaissant si rons consentiez i 
donner l'hospitalité aux ligues suivantes dan- le pro-
cliain iiuncro de votre journal. 

" iians la séance de la Chambre du lundi 1.1 juin, le 
député de Tourcoiiijj, parmi laid d'autres allé-,'at!ons sans 
fuiiiiement, a osi aflinncr que la maison ri • ea.-a « a 
misa la porte de son usine des ouvriers uniquement parce 
r| l'ils n'a aieul pas voulu s'enrôler dans laConfrérie, m 
prendre part au\ retraites. • 

». JedoutteàM. Drou le plus formel démenti. 
Ii-^ luvriers auxqc !- •' d'ies< • h liépnb' onl '•'.'• 

•a '• e ! i ..: •- ilans le en 
nu loul nuire motif • in . i n 

... : :.. ut il .i ».. •• par M. Dr II. 

• i- La i- • n. rie n'ayanl Ui fondée qu'en i ----- .•! les 
.. i :• riers n'ayanl commencé .pieu t •••:•. il esl 

diflicile a.- coiiiprenure qu'ils aieni été renvoyés piinr 
r. ius lie donner leurs noms a di s • • a;\ i - qui :: ••-•; itaienl 
:• is eucore. 

- r»Ces ouvriers oui élé renvoyés, 'i. Uron le >:^! 

nu ul. |iiiisqu'il i e l'a p is ouWi -. -. . /»< incui 
\:-'-r:- qu'ils étaient dans l'usine les agi ai-, bi n connus 
d'une uni;.-ice nialsaiiie et socialiste au proiil d'un am-
hitieux i1 d'un sectaire nue loul le monde connaît à 

» Eu cela le patron a usé de son droit elfaitsoa de
voir, tt a protégé son usine el s s ou\ riers. 

«Il esl regrettable que M. l'r-a. l'homme aux ntilrfiet-
les, in-ie ainsi à sa haine antireligieuse des questions et 
il-'s rancunes personnelles. 

» Veuillez agréer. Monsieur le Directeur, l'expressiou 
de mes sentiments dévoués. • L. riBEBQHiKx-MoTTK.» 

Mouveaux. —Nous avais aine 
nommé Constant ïïberghie:!. Usa-.' 
S-'ra-vieriîe i-, .-„} <. s,jUs in; alcali' 
u . ' U , •' !:: ,1 ; , , . • . - . . , . . 

L'instruction de c lie 
ordonnance de non-lieu, el Tilieri 
ucrlé le t s juin. 

Linselles. — Une 
hameau du Oavre h 
res, le théâtre d'une I IXi 

* • rftnrcf. -
rel é tillnna 
[ui aurait au 

irrestation d'ua 
à • i e:oi\. au 
xcilutiou de nii-

- Mardi soir, u 
Hé, vers 10 he : 
avoir des salles 

élai.-iit attablés deux mauvais su-
lercber dn travail et ne jamais en 
• ou le- liras maii nient a l'agricul-
Mt.eri |i. nnion, 27 ans, et Louis im-

-"! dis mt ouvri rs de ferme. 
i' les dépenses, ces deux individus 
aiin de m; pas délier les cordoua 

• ie l i r e s t'-i 
jets reconnus pour ci 
il : .-• r. a aneépoqni 
tnr •. Ils s'appellenl -
Ihoit.dil la llranche. 

Au moment de n' 
se pi Ir ai de quer II 
de leur bourse prnhablemeut vide! 

Le calarctier, devant la lutlo où. chaises, tables,verres 
•ulhuté-s voulut les un ttre à la porte:.iceuionienl 

un troisième individu, le sieur H.... intervint, une lia-
i raie s'en suivit, la cabaretiûre. en relevant les 

verres.ful rtpousséi contre la muraille, cl parla violence 
du choc les chopes se brisèrent el llrenl à la main droite 
une blessure de 7 e. environ à proximité é" l'artère. 

M. Pelillou parviul à se rendre maiirc des forcenés et 
â les ne tire à la porte, sa femme s'est fait visiter ce 
tour par le docteur, un repos de neuf jours est néces
saire. 

!.. gendarmerie • été prévenue H dos) ouvrir son en
quête. 

Une fête de g y m n a s t i q u e . — Dimanche prochain 
iti.juin. à 7 heures i\2, aura lieu à la salle du Casino 
rue Nationale, 134, une grande fête de gymnastique 
organisée par la société les En fauta de Totircotng 
a\ e le concours de l 'harmonie/ .« Fraternelle. 

Panai le* exercices comprenant le programme 
nous citerons les mouvements d'ensemble de là fête 
de Nancy. le grand tournoi athlétique, le trio aérien, 
travail artistique au trapèze par .MM. Ali», l luyohe, 
.1. lielaliaye et Ch. Iniforest, el enlin un travailaero-
batique par un" section de la société. 

I.e prix des places est ttxé à t fr., 1 fr. et 50C. 
i m peut se procurer des cartes -.u siège de la socié

té, n ie Nationale, la-l, ainsi que dans les déhits do 
lahac. 

Au c imet iè re . — Nous ne voudrions pas employer 
le gros mol de violation de sépulture; et cependant, 
il parait que le délit ne peut pas recevoir une autre 
qualification. 

Depuis deux mois environ, on s'apercevait que des 
couronnes moriu lires — généralement les plus belles 
et les plus fraîches — étaient abimées, démontées, et 
que les ornements eu petites perles de diverses cou
leurs avaient disparu. Les lils de fer iies-minccs 
étaient coupés à l'aide de oiseaux. 

Mercredi malin, un fossoyeur voyant trois jeunes 
gens arrêtés sur une tombe, s'avança vers eux; mais 
ils prirent la tuile, et il ne put les rattraper. Heureu
sement, une personne reconnut l'un des fuyards. On 
alla voir h l'endroit ou ils avaient été vus tout d'a
bord : les couronnes étaient en lambeaux. 

M. Villon, commissaire du i e arrondissement, qui 
avait déjà reçu plusieurs plaintes.fut prévenu et celui 
des trots compagnons qui avait été1 reconnu fut bien
tôt arrêté ; il donna les noms de ses amis qui ne tar
dèrent pas à l'aller rejoindre. Ce sont : Emile Spe-
brouck, âgé de la ans, rue du Pré de la Hailledfeiiri, 
Joseph Nuttens. 15 ans, rue de Oand, et Alphonse 
Knoekaert, 17 ans, rue de La Cloche. Spebrouck af
firme que c'est la première fois qu'il se livrait à cette 
lugubre besogne ; quant aux deux autres, il y a long
temps qu'Us out commencé. Ds ne s'en prenaient 
pas seulement aux couronnes, mais aussi aux plus 
îielles fleurs. 

Tous trois sont ouvriers en tapis; ils avaient donc 
toujours dea ciseaux en poche. 

Les perles leur servaient à confectionner, dans 
leurs moments de loisirs, bagues, bracelets, colliers 
et autres parures qu'ils vendaient. 

i.es malheureux seront dirigés, aujourd'hui, sur 
Lille. 

Menaces d ' incendie. — Jean-Baptiste Vnilsaasi, 
aide-maeon, âgé de 55 ans, demeurant à la Marliére, 
maisons Duthott, n'a pas travaillé depuis quinze Jours 
.-1 il a passé tout ce temps au cabaret. Il rentra chez 
iui mercredi dans l'après-midi, lit tapage et expulsa 
toute sa famille. Klisûite il ht un las de tous ses meu
bles en s'écriant qu'il allait mettre le feu " à la bou
tique : - Les gardes-champêtres Flipo et Denéve, qui 
furent prévenus, ne parvinrent qu'après les plus 

On lit dans le Gaulois: 
i Le bruit court cil ville que le colonel du li'e chas-

senrsii r'.ee-i!. u. de Heuoist. vient d'élre puni de trente 
j IUI t'ai r ts dj ri jueur, pour n'avoir pas invité le préfet 
dn '• ird au carrousel organisé par son régiment. Les 
journaux lillois gardent le silence sur cet incident. » 

Le congres de géographie de Taille. — Le nombre 
des adhésions reçin s par la s . iélé de géographie pour le 
a >!!.;,•. s .lu 1er août s'accroit de jour en jour. On peut, 
lès à pri sent, prédire à celle grande manifestation scJeu-
lillqueun véritable succès. 

Le congrès s'ouvrira le 1er août, à i heures, sous la 
présidence efTectivodc M. Paul Camhon, ambassadeur de 

• à Constanlinople. lieux séances auront lien cha
que jour : celle du matin, consacrée plus spécialement à 
la discussion dc>. qesUons coloniales celle de l'après-
midi, réservée à des communications surdes snjetschoisis 
par les orateurs. Il est probable aussi qu'une grande 
conférence sera faits l'un des soirs de la semaine du 

l'a comité a pour tâche d'amure» aux délégués des lo-
geim nls suit dans les principaux hôtels, soit chez divers 
membres de la Société, de les renseigner, de les guidera 
l'occasionalo leur faciliter le serrieeaa la correspondance, 
bref, de leur rendre le séjour parmi nous aussi commode 
et aussi agréable que possible. 

La duchesse d'Edimbourg. — La duchesse d'Edim
bourg csï [lassée à Lille mardi a, t h. 15, venant de Tour
nai : elle est repartie à i h. H par le train de Calais pour 
se r n Ire en Angleterre. 

II. — Quant à Sadaune, l'auteur d'une chanson qui 
avait été jugée, par M. l'aidai Iieuua.n. comme diffama
toire à son égard, ii esl condamné à eeut francs d'amende 
el cent francs de dommages-intérêts. 

ENTRE nia \ JOURNAUX, le Ltlkiit et le Réveil tin Xoi-'l. 
— L'n article du journal • Le Lillois » visait, il j a 
quelque temps, le «Réveil du Nord » et sou administra
tion, qui se sont crus atteints dans leur considération et 
leur honneur commerciaux et qui ont intenté aa gérant, 
M. Del bar, nne action pour diffamation et injures. 

M" U/erquiu présentait la demande: M" l'.oyer-Chamai'd 
était chargé de la défense. Après des plaidoiries quelque 
peu acerbes cl les réquisitoires de M. le substitut Mouron 
qui conclut à une condamnation, le tribunal met la cause 
en délibéré. 

Dura AL'THES ACTIONS cil diffamation sont renvoyées à 
une audience ultérieure. M. Auguste H... de Tourcoing a 
assigné devant la police correctionnelle M. Jules R.'.... 
imprimeur à Tourcoing : ce dernier ayant porté plainte 
nu parquet, à proposées faits pour lesquels il est déféré 
à raison de diffamation, 1" tribunal ordonne le sursis 
ainsi que le veut la loi de 1881, jusqu'à ce que la plainte 
ait reçu une solution. A an mois, an 27 juillet. 

i" A la suite d'une conférence faite par M. Maxime Le-
ronte, sénateur, à Helii nnues-lez-Haubourdia, des propos 
ont élé tenus par un hahilanl de la commune, M.Levecq, 
sur I inipte de M. l'abbé Roussel, qui a attrait ca der
nier devant les juges correctionnels. A quinzaine. 

Avis DTTLZ , \ r \ VOVAUSTRS. — Le Tribunal a condamné 
à seize francs d'amende M. S.... négociant à bailleul, qui 
élait monté dans un compartiment de seconde avec ua 
biiict de troisième. 

Il est i noter que M. S., avait offert immédiatement 
dépaver UU supplément, ce qui avait été refusé par le 
contrôleur. 

Ces suppléments n» se délivrent point, parait-il, au 
::iiichct : il faut le demander au contrôleur ou chef de 
Irainsur le» suais, avant d'entrer dans le comparti-j Le Monde [lliiHiré. la. quai Voltaire, Paris.— Som
ment, i maire dn n* du *3 juin 1891. — Gravures. Beaux-Arts: 

Si on sollicite ce déclassement, uae fois assis, c'est une j iK-tobre. tableau de Toiidouze. Poitrails: L- lieutenant 
contraventionI M< COMORMI:. IMizon, éxplarateur. Béhauzin, roi du Dahomey. L'inter-

, ^&. , lj p-vte Lavauv. Au Dahomey : Combat de Kotouou. Village 
astre. Autriche-Hongrie : Fête jubilaire de Budapest. 

sera célébrée le vendredi i îcourant, a 9 heures, aux Vi
giles, qui seront chaulées le même jour, a 5 heures, el aux 
Convoi el Service s,.t..une!:', qui auront lieu le samedi 2o 
dudiî mots, à a heures tri , en l'é.rllse Notre-Dame, a Ilou-
baix. — L'assemblée à la maison mortuaire, rue dn 
Chemin de fer, 33. 

Les amis et connaissances de la famille BERN'ARD-
SPHIET qui. par oubli n'auraient pas reçu de lettre de 
faire part du décès de Mademoiselle. Céline BERNARD, 
pieusement décédée à Itoubaix. le î.t jnin 18y-2. dans sa 
cinquante-quatrième année, administrée des Sacrements 
de notre mère la Sainte-Eglise, sont priés déconsidérer le 
présent aviscomine eu tenant lieu et de bien vouloirassis-
ter à la Messe de Convoi, qui sera célébré.- le vendredi 
2" courant, à 8 heures.aux Vigiles, qui seront chantées le 
même jour, à o heures, et aux Convoi et Service Solen
nels, qui auront lieu le samedi i'i du.lit mois, à 9 h. 1)2, 
en l'église S.ihile-Elisabelh, à Houbaix L'assemblée à la 
maison morluaire, rue Decréme, P67. 

Les amis et connaissances de la famille BESNARD-
UOSSELl.N qui, paroubli,n'auraient psa reçu de lettre de 
faire-pari du décès de Léopold-lleriuaud-fié'-iré l'.ESNAItl). 
décédé à Roubaix, le ïà juin 1801, â i'à<;e de i ans, _ mois 
et 7 jours, sont priés de considérer le présent avis comme 
en teu' at lieu et de bien '.nnloir assister aux Convoi et 
Salut aTAnge Solennels, qui aunml lieu le vendredi 21 
.-ourant à i heures, eu l'église Saint-Sépulcre, à Roubaix. 
L'assemblée à la maison morluaire, rue de l'Industrie, 50. 

B I B L I O G R A P H I E 

rETTTE I «» i .8n : spOM»\ \ t 'E 
J. H.— à. Adressez une requête à M. le Préfet du Nord 

t timbre Ofr. 60). Y joindre : !• Votre acte de naissance 
ii fr. 8i) [dus expédition et légalisation); i- Celui de 
votre mère (même coût): 3* Celui de voire aieul (même 
coût); »* l'a Hincat attestant que vous avez excipé de 
votre extraie il.'1 avant votre majorité (0 fr. 00.)— n. Sans 
au res frais. 

NOUVELLES iVULlTÂlRES 
>o>« bureaux de l'intendance mi 
.iii-ier d'adinimslralion, adjoint 
m, a été désigné pour le gouver-

Mutations. — Srr 
litaire. — M. Cuvelie 
de i " classes la t-- n 
neinent militaire de t 

M. lioiirnoa. ofUcier d'administration adjoint de ire 
classe au gouvernement militaire de Paris, a été désigné 
I our la ire région. 

Mort du curé de Poix du-Nord. — (lu annonce la 
mort de M. l'abbé Delbove, curé de Poix-du-Xord, décédé 
lier H courant. 

M. IielboveKihisIniu-Ji'sephi. né à Itombics, le 7 aoftt 
183S, a été ordonné prêtre le I octobre 1857, et nommé 
professeur à Sulesuies. Il fut successivement vicaire à 
Eslaires le 22 aoilt 1860, curé, de Nenv ille-en l'évèle, le 
19 mai 1866, .are'de l'érui. le 8 juin 1870, curé de Bar
be ncon, le 7 décembre 18s'l. curé de Poix, ie 22 mars 
1887. 

Un équipage à l'eau. — In dramatique accident s'est 
produit lundi soir, vers six heures, à Loos. M Faucheur 
demeurant à Lille, rue des Stations, accompagné d'un' 
domestique, passait en cabriolet dans la commune Un 
chien hargneux se jeta tout à coup sur le cheval et le 
mordit à la jambe. Malgré tous ses efforts, M. faucheur 
ne put lui faire lâcher prise. Le cheval, rendu furieux 
parla douleur, sauta au-dessus de la balustrade du canal 
près de l'usine Kiiiiliuann, et se jeta à l'eau avec le ca
briolet cl les deux hommes. 

M. faucheur en est sorti à'Ia nage, mais le domestique 
ne savait pas nager. Apres s'être débattu quelque temps 
il allait s enfoncer quand une personne lui tendu une 
perche; de celte façon il a pu être sauvé, (niant au che
val il a penet le cabriolet est hors de service. M. le com
missaire de police de Loos a ouvert une enquête pour 
trouver le propriétaire du chien. 

• Peu de Bourse llnlère de Lille. — Lins de pays. -
lins, et. par suite, peu d'affaires. Prix en hausse. 

Lin. de Hussie. — Les ait ares, tout en conservant une 
certaine activité, ont été moins importantes que pendant 
P-s dernière! semaines, lviv. 1res fermes et eu haussa 
sur la plupart des genres. 

Lloupes de peigna .'•. —Quoique le stock us s >il pas 
bien important le» aifaires sont difficiles et les prix fur! 
i l i s . - i l l é s . 

l'ils. — Les aifaires continuent à être très actives : la 
hlalure d.mande de la hausse, mais elle l'obtient diffici
lement, surtout pour les sortes communes et moyennes. 

Kils de jutes. Aifaires toujours calmes, prix en" faveur 
des acbetenrs. 

Toiles. — Assez bon courant d'affaires. 

Marché aux blés de Lille du 22 juin 1892. (Cours 
oiiimercial). — Les cours des blés et farines se main-
leiinent avec des allaires difficiles. Les blés sont offerts 
7 a 19 fr. les 80 Ul. 
Les farines eu boulangerie, valent de 33 à 3i fr 50 

ni vaut marques. 

TRI UNAL CO-RlCT ONNfcL DE LILLE 
éaasasMS du mercredi 22 juin 

Jugement dans l'affaire des fraudes de poivre 
Le Tribunal a, an début de l'audience do mercredi, 

rendu sa décision longuement motivée dans le procès 
intenté par l'Administration des douanes à la famille Van-
comuierbeke. 

Vancoiiunerbeke père, ainsi que sou lils aîné Clovis, 
tous deux eu fuite, sont condamnés chacun a une année 
d'emprisonnement. 

Mme Vaticoniincrbeke à quatre mois. 
les lils Désiré et Achille, chacun à Irois mois. 
Tous solidairement i qunrç amendes de cinq cents 

ira.a's. à une autre ds J.B73 francs et ù mit arilimn de 
ti.ibO lianes. 

La couliscatiou des marcliimdises et véhicules est 

Ulï or mm 

Départements: Explosion du iPétrolea», iBlaze. Pari 
A la Fourrière. Mode : Toilettes pour Juin. 

Texte. — Chroniques : Le Courrier de Paris, par Pierre 
Véron : Chronique i^^ Beaux-Arts par Olivier Merson. 
Théâtres, par H. Lemaire ; Musique, par A. Boisard. Au 
Dahomey, par A. d'Albéca ; Condamnation politique d'un 
chien, par Ii. Veyrat-Beaurepaire; A la fourrière, par 
Grog. Echecs, lîébùs. Récréations de la famille. Explica
tions des gravures, bibliographies, etc. En supplément: 
Tante Berceuse, roman par Jules Mary, Illustrations de 
(i. VuilUer. 

Le numéro : .">o centimes. 

J o u r n a l d e la J e u n e s s e . —Sommaire de la 1021' 
livraison (25 juin 1892). — TEXTS : Le Secrel de la Grève, 
par M ••" de Xauteuil. — Excursions de vacances, par Louis 
Rousselet. Mou amie Jeanne, par l'ernaiid Caillettes. 
— Etoiles de bois, par Pierre de Uériel. — Désobéissance 
criminelle, par M"' Lecomte ou Nony. — I ne exposi
tion de poupées, par M"*Cazin. — François Schubert, par 
II. Heinecke. —Chaque numéro, in centimes. 

ILLUSTRATIONS ni: : Barbant. Basson. E. Zier, etc. 
ABONNEMENTS : l'n an. _0 fr. Six mois, lu fr. 
bureaux à la librairie Hachette el C'" 78, boulevard 

Saint-Germain, Paris. 

AVIS AUX F A B R I C A N T S 
La librairie du Journal de Roubaix, préoccupée 

des plaintes formulées par le eommerce, sur l'embal-
lage défectueux de beaucoup de produits de la fabri
que de Roubaix, a,joint, à son commerce de papeterie 
de bureaux, un rayon spécial de vente des 

»».vi»ea<:its irKMSï.Yï.LAtiE 
Ses relations directes avec les fabriques les plus Les amis et connaissances de la famille DELBAR- ... , . , 

CHRETIEN qui, par oubli, n'auraient pas reçu île lettre •' renommées, lui permettront d'avoir conslaminent à 
de faire part du décès - — 

à itou 
l'ëi'iiî'è^riev11 'ï \^'!^^ 17^' ' a disposition de sa clientèle, les différentes sortes en 

usage sur la place à des prix qui, eu égard à la qua 
lité de la marchandise, détient toute concurrence. 

Avantages spéciaux pour tories commandes en 
terme de livraison. 

veuve if- .Monsieur Edouard CHRETIEN, d 
haix, le 22 juin I8tfi, dans sa soixante dix-septième an-
uée, administrée des Sacn mentsde notre mère la Sainte-
Eglise, sait priés de considérer le présent avis connue 
eu tenant lieu el. de bien vouloir assister aux Convoi 

Spécialité dé Lingerie, Bonneterie, Trousseaux et 
Layettes. 

Seule maison à Tourcoing pouvant montrer un 
assortiment aussi complet et à des prix si Las. 

Costumes de communiante S . S O 
Chemises brodéesde communiant . . . S.">r» 
Mousseline. Tulle, Nansouk, Brillantes, Rideaux, 

Mouchoirs, Corsets, etc., etc. 
Prix-fixe marqué en c/ti/fres connus 

MAISON DE CONFIANCE 

40 maisons dans les principales villes 
oT-JT!) de France et de l'Etranger 28-159 

La plus riche en Fer et en Acide Carbonique 
5 n s riva/e dars touti» tel maladie» provenant lie 
! Appauvrissement 4a Sang "u ni llnsulfissnce è< Nutrition. 

Plusieurs administrations communales de Lnxem 
bourg ont fait apposer dans leurs é-e. les un imprimé ain 
rédigé : 11 se consomme chaque année dans les 160 0-; 

cabarets de notre pavs 70 millions é» litres de senh vi 
nui cofttent 135 millions de francs. Sur 153 000 décès qu 
se produisent annuellement en Belgique, il v eu a 15.01 
qui sont attribués aux excès occasionnés par l'absorption 
des spiritueux. 

Tandis que depuis fiui.uze ans | a imputation il" 
accrueque de l i p. c , la consommation du penievre 
siuinenté de 37 p. e. el ave.- ei.'-" onl augmenté: L 
de folie de iii p. c . La criminalité,.''' ''• !'• ''.: Les cas i 
suicide de «o p. c : La meudiciU et . ,e vatfabondi 
150 p. c. 

Cet état de choses est dô en (frai le ji rtlê * lalcoolis 
me qui. suivant l'expression de M. ch,!-:. ace - i un Beau 
plus redoutable que la peste, U famine, le cliotêra 
guerre. Ce petit tableau esl dune concision énergique, < 
il devrait cire répain.u â profusion. 

Mouscron. — lue lunde tfaétemuz de proie J'OStabal 
lue dans la nuit de mardi à mercredi sur la rue ,|,.,. • 
lins. Ces audacieux malfaiteurs se sont introdaits 
cave et eu descellant le soupirail chez M. Corseiis, plu 
macien, OU ils ont ei lexé Lois boia: i!,. s de cli;:nq 
s'attaquant ensuileà un en,.nue pi i de b. urre, qui n' 
contenait pas moins de 
jusqu'au soupirail. H! 

Us le btsa » kil. 
force leur fui l'abandonner leu 

butin, l'ouvertnre étant trop étroit i t o ir le : ii 
ser. Les noctambules continuèreid loi - '• . rriu I 
chez Mme poule ou ils s'introduisirent . • la ni 
mais la cave ne contenant une de la bière, ils 
tournèrent bredouilles. Us descellèrent ensuite les 
e u x de MM. florin, bijoutier, el E. la iliar. é] 
chez qui ils ne purent entrer. Enlin les coquins bris r i 
un carreau de la vitrine de il. Ii . I,-. boucher, dout la 
femme est modiste. Après avoir enlevé deux con 
s'éclipsèrent, rue enquête est ouverte. 

— Let (n-restatio)is du jour. —La police locale a ; ro 
cédé à l'arrestation de deux vagabonds de la plus belle 
eau; ce sont les nommés F. Deseanq s, ;. .• de ï-2 an 
maçon, et J. Callens du m 'me âge, sait • profession, i i 
résidence connues: de s..n e t - la gendarmerie, a i 
deux autres vagabonds nommi - L. I' • i iê >. . ,.•„.' ,ie ':• 
ans. el \ . t'ouniier. ag.; de :<i ans. Les genilartnesa- ai.-al 
également opère, dans la soirée de mardi, l'arrestalion 
d'une célébrité mouscronnoise, Horl aise cliyselinck. aia 
.. N'oirlc c....» âgé • de .;i ans. Cette fem neaétéexi 
de France, et a été plusieurs foisci adamuée en Belgique 
pour faits d'immoralité. 

Ces cinq individus comparaissaient, mercredi : : 
devant le tribunal de simple police, en séance : 
crants délits, et les quatre pi IIirent chacun 
.Sans de détention dans un dépôt di mendicité. Quant à 
» Noirle g.... » comme elle aflirmail : ,oir • la i 
d'épargne nu dépôt de l.:;oo fr. eltc a él • acquittée. 

l'ue afli'rsaïua entre charpentiers.— Dans la matin •• 
de mercredi, un ouvrier charpentier au service de M. 
Vandeigen, entrepreneur. P. Declercq, déchargeait des 
batins dans une maison sa construction au Court, t u 
autre ouvrier.L.Devote. ordonna à P. Declercq dedéchar-
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